
—— Vkvètât' d« Ro«baix-Tonrco:ng 
MWilii rendu» d« Journtux p u lufusamment 
éetfiVux à un n i 

SON camerëA* fmit 
ta sedme ehot* yne tV-

Ceet-b-dire que Marcel Habert à ton tour le levé 
-A rMtnchn • 1* près** '*» ioexaetitudes qu'il 
aura* relevées dant certains journaux. 

Esta H. le*orama«d»«t Landrio ett appelé. 
Ln aoa plus n'a rien Attendu. 

1 te trouvait à une vingtein* de paa de Dé 
reeneeV. il raconte teuïeraeol ce qu'il a TH. 

I * capitaine Moriat. — Hatoate i soa tour 
qu'il a TU dei civils te mêler k la foule pour 
pénétrer clans la caserne. T) était trop loin pour 
«•tendre ce que M. JMrouleda a pu «lire aux 
oficiers du Kl- Il se souvient seulement d'avoir 
eateadtt M. Déroulède dire aux manifestants ! 
aVMrtstovst... Allés* l'aria t 

M. le lieutenant Devillers se trouvai; dans la 
caserne de K'uiliv, lorsque la colonne y péné
tra. Il refait la JcuotitioB du précèdent ietaoiu. | 
Témoignage mm intérêt. 

Les témoins suivants n'apoorlent non | 
aucune dédart'ion ne*-e))e. 

C'est d'abord le lieutenant Corniez, qui 
éloigné lui ouui. n'a pu que constater l'i 
a*e»aJUtit>n de M. DéroulMe jusqu'au tnom 
où il fut conduit u la salle d'honneur. 

H. U sous-lieutenant Rosuud. 

H. Paytral l'empesa» 4a aeevtau an t'alw 

rote» sntérienn. rstwcasœ. 

LA GRÈVE GÉNÉRALE 
au Creu /o t 

Paris, 30 mat. — 0« aanonce que la grè 
générale vient d'éclater aux établiasemeata du 
BÉHot 

Les 10.000 ouvrier» de CM établissements 
cette le travail. 

Quinze cents ouvrier» se «ont d'abord mit 
grève luoii matin. L'après-midi, les grévi 
étaient au nombre de 1,000 

Le soir, on décidait de chômer partout. 

A tti 

de brigade, du haut 
cliquait avec I épee la dire< 

U w rappelle qu'il se ret 
que chaque l'ois le geaer 

tio» de la . 
It déclare que, dans la .-our les rang» furent 

kwtwqnemcnt roujnus et, à son avis, M. Dérou-
lede n'a ou haranguer ics soldats du 4c de ligne 

M. François Coppée 

de i 

itcnant l'éloge de 
i soldats le cordial 

L'e président met lin u ce dithyrambe que la 
•aile composée souligne de aet manifestations. 

M. Leaaaiirc fait («loge de Déroulède. 
Le général Humana rappelle que M. Déroulède 

a été décoré en t«"0 nour faits de guerre 
hf Barris fait l'éloge de M. Déroulède. 
M. Quctnay dt Beaurepaire raconte sa colère 

lotoqu il a appris lo résultat de l'élection prési. 

Il termine par ces mou : 
beri sont tic* ho armes ». 

MM. Détaille, Rochefcrl 
i-anoav sont entendus. 

i Déroulède e 

et Le Prorost de 

tïiddieece est suspendue a 3 h. ai. 
On entend de nouveaux témoin* a déebargi 

LA défense déclare renoncer à l'audition de 
antre». 

L'audience est levée a 4 b. 10 et renvoyée 
t les [>l*ido: 

Conseil des Ministres 
ce -aetia, a l'Elysée, sous la présidence de H. 
U-*et. 

MM. Peylral et Moneslier, retenus au Séual 
parla discussion du budget, n'assistaient pas i 
ta délibération. 

L'habille née ut de l'armée de terre 
Le Président de la République a signé un dé-

eut autorisant le ministre de la guen 

l'ectien des effets d'habillement nécessaires à 
1 «ratée de terre. 

Le Toyage de M. Vigw 
M. Viger a rendu compte dé son voyage i 

Montpellier et à Cateassonne. 
Concessions i Madagascar 

Le Président de la République a Mtté un 
décret autorisant des concessions à Madagascar 
Le concours d'animaux reproducteur! 

en 1 9 0 0 
M- Vjger a informé le conseil que le pro-

gr tutoie du concours d'animaux reproducteur! 
peur 1900 était terminé et aérait publie prochat-

conseil de cabinet habituel. 

La Chambre 
du 30 Mai Î899 

iiombra de faire des CM-
ir de aonvillM pteoccu-
i jroavarMDMttt. 
tatBMtfaia de la «anche. 

du budget UT le Saaai qai 

«.-,». 
r «a aî Mt temps qu« La Chambre 
c boit jour* de vacance* de pin* Il 

adjura ta Chambre de maintenir é&erçi que ment ici 
Itaregativei en matière budgétaire. 

U .-•••: de» lacl-nr- e-t maintenu par Ml voix 
' L'-aiâaMt du budget «a voté par m vois contre 

La Cha arbre 
aq. Le badge: 

ton quart. t« •'-••mat 

h Tou lon 
AVANT L'ARRIVÉE 

Toulon, 30 mai. — La matinée a clé cxiraor-
iooirement animée. La ville est partout pavoi-
ee;îl j a, dans chaque rue, une graode profu-
ion de drapeaux. 
A partir de une heure, le quai de I Horloge 

st complètement dégage et deuic compagnies 
infanterie de marine et une sectioûd artillerie 

A l'arsenal 
Lorsque la troupe cil mise h terre et presq 

prèle, le préfet maritime en est prévenu par 
télégraphe de lu direction du port. Il te rend 

val, avec sa suite «4.1a colonel Marchand, dans 
l'arsenal,pour y passer en revue la troupe delà 
mission. L'enthousiasme est délirant. Le temps 
est supelhe. La fête est splendide. 

A ton arrivée, le commandant en chef est 
reçu par U contre-amiral major général et 
avec les honneurs réglementaires rendus par 
la troupe. Quand il est descendu de voiture, 
il oasse'en revue la troupe de la mission qui lui 
est présentée par le commandant Marchand, il 
fait remettre par net officier supérieur ]a c 
de la Légion d'Honneur a M. l'eoseigse de v 
icau Dié, et la troupe de la mission défile 
suite devint l<ii. 

x*e c r o i s e u r u r>As»aw B 

mois il était au courant du rôle joué par M. 
Moutter, et que, depuis ia iaéme époque, plu
sieurs membre* du Cemité, parmi leaqveli 
M. Duehéne, qui nujourd'bai déftmi Isgeal du 
3e bureau, lad 

S'il ne l 

leîM dtmaadé i yxcJùtioa de 

ui»cie:odj watoir hiea~s»<etit« 
v *tt refasé et e'e.t alors q«c Iè~Vi 
i t>l intervenu, ai'aationctat ^vé t 
léottaasr r«iHntiaD du i)tr»osftap 

r q'ua j offraw a mes cellague- et ai 

i M. Uorard ti c'était an ordre qu'> 

rouemeet «ccoranli* V*r de» mêCt 
Va pris as 1000 irsaea tat aW 

Uidore Vaausnille, satltti M* 
OraïMioaTTe lï luillet IM. T 
déni enfaaU tombei a la ster aaa 
keiqaa. 

t'n prit d« lut» franc* Mt éffS 
M. I.au,, UtpttHt tUUof. Mril l 
Maltov. qai tat ianrma «• U jai 
j*t« a l'eau par ua fmié iaUaw 
1WT. )..-«i- nu.ur un «nfaat ton 

répoaait qae roar rita Sa u.oai'e 
l'tbandonner.iit'M. Moût 

«voolea* |u* *tia domestiqua. 

quo d«a iuWruclii. 
MVOir par écrit da go 
OM, j» ma rendit k 

r-:.-. 

bataillon, avec la 

Ce» deux compagnie» et cette section 
ligne déployée, l'ace à l'Ouest 

chef de 
que du |*" régi 
"" ienal principal 

t destinées a encadrer Les tirailleur Elle, 
sénégalais. 

L'arrivée 
A trois heure», le canot du préfet maritime 

marche avec pavillon de t-oupe. lise rendu bord 
duà'Awas avec les efahaali de l'état-major, 
qu'il doit y conduire 

cesom : 
lise 

et l'a. 
ntJant Marchand 

qnai de I Horloge. 

Le Comm' MARCHAND 

i d'artillerie et précédé de clai 
la musique est conduit à son casernement. 

Quand la colonne arrive à la porte de la ca
serne des isolés, les troupes indigi-ues entrent 
dans la caserne : le* compagnies d'infanterie de 
marine et la musique retournent à leurs quar
tiers é fa suite de la trouoe. 

A l 'Hôtel-de-Vil le 
Les officiera de la mission en voiture et ac

compagnés de M. le Maire et des représentants 
de là municipalité, se rendent a la mairie pour 
y recevoir les deptitations et délégations ai-

Quand le détachement indigtinc a déposé à 

Le Capitaine MANGIN 

UpbMtqae* désirai 
imoment. A la diio \r. i..riic. i*-, 

léfttion. et-M. Gérard »io "rtMii n 
des ordre» formels. ainoUnt nu'il i 
bindonnerM. Uoniicr'. naïve quî t> 
lait, il eersit eapibk d*'dévoiler te* 
[Orunt. qa'il g cas en ta pouetMoc 
Je répoudi- q«a nuljrro nion doroi 

oovanKmeDt de la IWpaUiqi 
nipêelier de faire notre devoir. 
M Gérsr.l Hct han nésomata*. «t il fat coaven 

ue la reonioa du taatUé q«i de»ait avoir tiau la 
rard '•• aaadar «a gaartrattafl dû retirer ta 

Chibrand lit maintenant le 
de la leeaM du 4, datu laquelle es 

M. Koltaod reprenant la par»l# répide q^e 
M amis et lui ne veulent pas Mal domestiqués, 
u• la Chambre de Commerce fram;aise fondée 
.y a qui nie ans ne wui vivre et remplir un 

r>le ntile qu'à ln comlition d'entretenir de 
relations avec les labjM et d'avoir Vêt

ue de ceux-ci. 
Il rappelle les services rendus par elle, no
mment tu MMJ qunml on obtint que le gou

vernement de la lU'iKibliuiie abaissai la tariKca-
""" douauiéro: ce qui était également utiie 

»rb i! 

x deux pays. 

la Bépnhiiqua des ren* 
esemplo, lorsque l«n»rchi: 
trw oeariflcj;.": 
li;S»iinn. Ivi >Ki»tat ainsi, 

membres màmc do la CI 
M. llnllaud parle c 

vote qui sera émis c 
amis et l«i son! déiav( 
la Chambre de ( 
sible de rester pendant t 
mépris qui sérail em-our 

: a I itranger. 
la pensée 

Uns 
Mssaat, Cela 

LE 
d'Hallennos • hz - Haubourdm 

Rapnelom, en ptssant. qu'elle se compose d« 
plus dé cent lot*, dont voici les principaus : 
Un vase de Sèvres offert par le Présidant de la 
République; quatre suaef0*» gravure» enca- | 
dréei offertes par M. le miotetr» de l'iastmc. 
tion publique ; quatre bans de l'Imposition de 
1000 ; une auperbt Wc/cleUe. 

l.ne excellente m*chiac à coudre-
Camitura do ebarmeoo. vases, flambeaur, 

de nombreux volume», et quantité» d'autre» 

Ces loti sont chez M. Duquesne-

BotlLen 
.tpatuliiè de» . 

cipérait t 

. . . . aii ViaKkbtaui,... 
'n peut se procurer à cette adresse des billet» 

de la tombola au prix de 0 «i. 

Une scène tragi-comique? 
Mardi, dans l'après-midi, la rue de la Fosse» 

itui-Chèncs était mise en émoi par, les bruila 
d'une tentative da meurtre. 

ltenseignemejals prii 

produire àfféde 1 

'est passé : 
ii d'Mi'heures, Le'opold Cauvin, 

«os, tenancier du cabaret du a Boa 
-ue de la Fosse-aux-Cliencs, rentrait 
cile sous l'empire de la boisson. À 

r (.•imt-i) de quelques «ninule» qu'il eber-
ivant du quitter Wavrin la veille, ne sera de ->-_ 

retour qu'aujourd'hui ; il mira été touché dam 
l'intervalle par 

le chef de la iùrclé. 
I.I*N et* a rare* 

Patou a'di iaculpé.jusqu a nouv 

couteau de 

rie la teatative de vol . 
l'estaminet de N. Uratne! et dont 

i pzrU: J1 v a quelques jour». tempe le mari frappait de 

t dos dames Brame et l "c.e,1 n for. t mettre fin à cette 

défendre d'à 
horrible drame. 

trouvait daas i 
sollicitai: dti t 

ïdVibi: 

l'arrestation de s 

lo'.if, fut, elle am 

de polie 

IWpoorter I reconnu enfin, 
ogiitoire que lui fit subir lundi 
Ihomme, juge d instruction, être uasst 

l estaminet de H, Brame à huit heures du ma-| *. *'r' 
î'est-à-dire approximativement é l'heure;^ 
perpétrait le crime. 

faisait que passer, aîoutc-t-il, devant 

iv au représentant de 
::>v tnents ulilei 
c .Soudai viat ni» 

i an sous le coup du 

dît quo i 

A la préfecture maritime 
Le commsndant Marchand, toujours accom

pagné des mêmes officiers, te rend en voiture 
è la préfecture maritime pour y saluer le vice-

mirai commandant en chef et êlre prétenté 
diverses autorités. Ut* brigade de gendarmes 
cheval précède la voiture, pour faire déblayer 

Le Capitaine BARRATIER 

t ses armes et b*ff»? 
éception du commandant Mo 
fficiers à la mairie, un délegur 

is et pendant la 
; de i 

;ipa-
read, k ia caserne des i 

riue, pour distribuer aux soldats des médailli 

Les v i n s d'honneur 
En même temps il est désigné par les officiers 

du détachement une délégation romnrenant 
soua-ofûciers européens et quelques indigèi 

Le Capitaine GERMAIN 

^Deinieie 
:; Beuie 
LES DÉPUTÉS EÉPUBUCAIKS 

et la déposition du gêner*! Hervé 
aris, 31 mai. — Au cours du procès Dérou 
!. le sêneral Hflrv3,a4»pclc comme témoin, i 

guerre érlataii, l'accusé embou' 
cheraît le clairon qu'il sait ci bien faire vibrer 
peur relever le courage des soldats. 

Et se tournant vers le jury, a pjoutc : « l'es 
père que vous ne briserez pas ee clairon ». 

Le groupe socialiste s'est réuni cette nuit pon
dant ia suspension dé séance et s'est occupe de 
cette déposition. 

Il a chargé M. Knaaa, député de Lyon, de dé-
poser une interpellation a ce sujet au ministre 
de la çuerre dans la séance de jeudi. 

M. Krauss a aussi!ùt écrit à M. Kcantï pour 
l'en informer. 

— Ue groupe radical-socialiste auquel appar
tient N. Lalogc est convoqué pour demain pour 
délibérer sur le même sujet. 

Le groupe de la gauche déosocretique n'a 
encor e pris a 

SÉNAT 

àt Mltyffe *« M8tW M tanmib» 
L» Saaal s rééait k m e t » francs la créait éa 

1JMMM fr. »Wé -ar U Chambra ptatr Ua ioas 
aa»a«s) ém «vsaaa a» tiaiaiaaaaa. ^ 

U. Layéat proceM J« Taisur h l'aaai-aialrali-ai 
aat taatM la aaaa at faatar " 
«•kàatéM Eaeteafa éa «lia 

«Me-ajaM animer* 
at»as»ii|iiiWaaTt"s» 

U aaata ae ta <ii«-<mija est r-*To-

idanlce tempt, tout le persoanel de le 
<i«*nom oprt» aoa débar-|ti-*e«t. 1» est mi» b 
er:e au qati de l'Horloge et te range sur la 

uiinj-, en iigae déployée, tit-à-vis les deux com-
t'tfaiej d'tafaalario de manne «t la secUoo 
a artillerie de mariae. 

Letoftkitrtsans trotipe-io«t à su aat à la 
droite de la torapagoic de urailieuri, les artil
leurs b fis pat a la gauche. 

de chaque grade, le nombre lo!a1 
ae devant pas dépasser trente, n 
jardin de la ville prendre part 

j»g»<t t 

nt ramenés bla 

heure», ua 
ité b tout • 
reconduit! au 

L W M N T DR |M'\ELLES 
aUttttioD des membrea de U colonie 

françaii* 
•rutellet. M avril — M. Charles tUllaed 

avait caa-aq-aé, ee aeir.a la ftnaterie Psaraenart 
toe iB-aabft» aa la ealatu» fnatala» et tpécla-
taaaeat eatn «H la Oht-abv» é> K a a w i at* 
de leur In n i , des M^nâmaatawi eataylet» 
rréiUWitat-H an -at«"«*si a e m être était dee« 

Tout d'abord, il v a 
par deux rat-aieur* qui 
agents provocateurs et < 

m un incident souieté 
naraiisenl être des 

M s* plaigoeat de ot 
des Belges dant la 

aaetvai viea-afétWent, atsiatéde plusieurs meut-

-t-il déclaré, nous 
prononcer ex abrupto; le cat est assez grave, 
quoique dans les paroles du général Hervé " 

ettre de retnerdéments suivaate ; 
Met cnerj fjonr-itovicj. 

Votre nmoa vient da {-racorer à la Réfittbi 
'rofT*.si«te an« noorelle st éclatante victoire. 

Ce n'est pas p,- nn biaal remeirietocnt qi 
s eiprimer la satiifadîM qae l'éi-rouvc 

tiendrai a justifier la contiinee < 
toa na'honoTcr.. 
It cm*e-versi an toa^snir prériei 

psrticnliéres d'affection don: )'si été 
oaUt période «luctorale. 

i la Hepntjliqau t 

I.» prix Durand 
brte 4u Comité àaaauauoanaire. L'Oflle'd publia aa rapoart talrataé aa «rtiUr». 

M. Rolland, prenant U parole, a eipliqu* le de U »»Hae n«r leatawaiittaws-a aaa Ia*aéi4aa«a 
but delà rtwe»- tipetraet «rue depuis dtx-hauW"• ««rias P«ar lalMaatta* Jet am Ceen Uaraw 

aller rejoindre un camarade qui lui avait donné 
rendez-vous à Sautes. 

Le camarade désigné affirme de son c 
rendez-vous à Oepoort* 

__ . orrogatotre, l 
déclaration d'une gravité axe 

tiooocile : 
— *.« veille du crime, Palou n 

N Torte it 
Depoorler assure d'un autre côté que 

oe lut a jamais dit où il derait se procun 
somme d'argent. 

Mais il est u présumer que l'idàe d 
avait genné déjà dans le cerveau de ï* 
preeaaaaS-Mi aa-sieasi taasaasaaT un butt 
considérable que ceiui qui coûta la vie t d'eux 
pauvres femmes. 

L'IiiajIrtK'tioa 

Ces divers récits ont naturellement besol 
d'être contrôlés. C'est ce à quoi M. BoiHérault 
passe hier sa matinée, interrogeant divers: 

Ait moment où les agents voulurent eaaréulM 
l'ivrogne au poste, la jeune bonne de la maison. 
Louise Haustraéte, S3 ans, te crampoom 
agents s'oapotant ai 

La pauvre fille, poi 
condtTite au poste St 

M. l'ntdhommc, i 
vert une enquête. 

Gamin précoce 
Lundi, dans la soirée, vers 7 heures. Venltc-

uassé en face ! l i n d l Pierre, ftge de 10 ans, d-meurant rue 
—— Unet, *), profitant de l'absence 
___. . Mme tïabin, t'est introduit dans 

domicile pour y enlever une somme de -*fi 
m pièces de cent sous, qui avait été déposée 

personnes h Sa.nl et et à Wavrin. 
lie:. I WlL.Mi ttf personnel, * 

Coin;relle. 
Ltepoorter. 

s membre du bar-

LE SPORT 
VÉLOCIPÉDIE 

Conrxe d e T u n n o i i i a i Béthaine 

t le* eagapemeats at'flueat- On «a toraiii- an 

'(Kir prévenir tout milealeadu. Ia Sorictc orsa 
atriec fait remarquer am coorear* que seuil 
i«nt î aaatara âan» la catégorie ••aaaata aasa 

gâtant qQ' «*ml«e le ffoni-iuivc 

Souhaitons que aat cbaalCtara régionaai •oient 
nombrsui ei qaa cette rour*". *nr ane dittssca 
n'.oyrOne; b.18 km . 4%viear.e comme un riism îon 
nal i'f-frina*t poac motwvi'te- Vnvon«. M.>--n>air; 
Ici enatin**nn,'aa su"*» pétfoeciiiou Je *ou\ mon
trer i'e que l'on peut «biwiir prstiqaeuient d'an 

La Société orsïniîairiec qui dé.-ire aupmeoier lea 
prit em raison di nombre de* |nrtia!t. l'»it ua non-
vel sopet fc ia géaéraaitêd* caet qai peavent st**-
raeat tarecoadêret léi iaviter t lu eavarvr un» 
retard kw dont qui doivent ,-oeslitucr aientût ont 
première etniitien. Beaaeoaa ée commerçants pro-
liteat «• eat'u fête su ils aatcoaraewt donc W% «•-

Enuateurs q-n t« depensset pour atmrer le «uccèi 
cette araede eou-ae. Il faat *e wol-<air M * noir. 

Si lea ra-amerçaatt qui tt traereat sur la narcours 

Chronique Locale 
ROUBAIX 

Délégation cantonale 
s délégués cantonaux des trois cantons de 
isix, se sont réunis en assembler pleniére 
ndi M mat, b quatre heure*. fttA maihe, 
la salle ordinaire de leurs séancBW 

,irc*cxamea des questions à l'ordre dTrjour 
le» Vlrlfbjpai te sont occupés de la prochaine 

aarea-niji. Elle aura lieu au Graed-Thé&trc 
l'Hippodrome dont la salle a été retenue. 

Le programme sera composé de façon b d 
>r toute uiiafaction aux personnes qui i 

droot hiaa prêter leur concourt à cette œu 

i toujours dire que l'orphéon de» 

Le gamin qui avait été aperçu, fut aussitôt 
dénoncé b 1a volée. 

Quand celle ci v 
garde, comtmssaiK 
n'était déjà nlug e 
robe. 

Interrogé par lé [ 
camarade de renct 
doit dn vol. 

Va sqn jeune &ge Pierre n 

Accidents du travail 
Une •staeieee Eoigneuse de la maison Charles 

Niait, rue Watt, Mite Valentine Bernard, ftgee 
de 17 ans et demi, demeurant rue de l'A Imt, 
fort Vattel, s'est blcasée en nettoyant son m«-

Le docteur, 

onte heures du matin, ua 
e la maison Hotte et Bour-
gues-Haies, M. Clovis Das-

: de Lannoy. i80, 

été appelé à lui donner se» 
iiqùre de l'index droit et a 
ine de jours d'incapacité de 

rt-ivail. 
Le W mni 

ouvrier foulonniet 
geoit. rue deâ L 
sonville, demeurunt 
gageant le 
lusse, a eu 

Le docteur qui lui a donné 
a îO jours d incapacité de travail. . %̂ 
Dramatique «uidde au « Pont Rouge i 

Soin ce titre, nous avoua relaté dant quelle: 
conditions un jardinier du * Pont Rouge », M 
Adolphe Secret t'était donné la mort. 

Les funérailles du désespéré ont eu lieu, hiei 
après-midi, a 4 heures, en l'église de Nt-Hé 

i conclu 

s foule ? ombreuse suivait le convoi. 

O u t r a g e e 
Lundi dans la soirée, 

demie un ouvrier teinturier, 
âgé de \x ans, demeurant a Tourcoing. 

b e l l i o n 
quatre heures et 

, Dumortier Juks, 

estamiuît «Blanche», ruede Ï'AIIT. 
refus qui lut fut fi.it de lui tenir 

T.es enfants terribles 
Lundi dans lo soirée, un*, bonde de jeunet 

. '] 
donné l< 

poussée des bambins et une des rou 
le îied droit du j:uno Vandewink' 

m>. on le reconduisit au iloinicîl 
;nis. rue -liéna, 6. 
Le jeune blesse a IÎ pied droit 

Le docteur V~ '-'-

Chute dans les escaliers 
imanilie dans la soirée, une ouvrière sol. 

gn-tue. Mme BeubreU AdMe, ngée de M «ne, . 
demeurant rue Voltaire, 71, a fait une chute 
dans las escaliers de son domicile et t'est frac-
turé léxtrémité de lavant-bras gauche. 

Ledor'.eur Delatlre, qtu a ô'.é ar-nelé h lui 
mner tes soins, l'a fait admettre à i'Ilo > : H. tl 
er dtot la journée. 

Infraction à un arrêté d'expulsion 

Lundi dant la soirée, les agent» du poste dn 
>ttt Morel, ont arrête, ruo de Tourcoing- le 
)tnmé Pierre Aioise Uejns. n-?'. de aVi ans. d<>-
'tcilié à St-Nicolas fUelgique), route des Cinq. 

Bues, pour infraction a nn arrêté d'cxpirtion M 
"" ' érroué au poste de rilotcl-de-Viile poiir 

mis é la disposition du .M. Prudhomtuc , 
cotnmissa.ii'e de police. 

k\im0.i oe l'enquête faite rnr ce magit'.rnt, 
il a èteélabli que Beyns avait déjà été pour-
suivi pour vol. 

" matin Usera conduit à Lule. 

Vente de terrains — Adjudication 

de ÎHételda-Vilk. il • *t* wowl* » l'tdjul'ication. 
k t'etliactioa 4s« leut «t »« proltt de» plu* offrait* 

d« |t Ôare. a ftoehait proprir1 

Dikroû-Plaaiaart, Caunll», Chariot ot Victor IH*. 
patarat-

i . . , 
rue a été 

'aoqesa. *), 

Sîtrrai.'ale m.'t , 

it 11 m W da irait 

°.W,l 

trvava* tittvnl*. 
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